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vieillard répondit d’un ton ferme : “ A quinze an*, je suis monté à 
assaut pour mon roi ; à près de quatre-vingts ans, je monterai h 

1 échafaud pour mon Dieu.”

VERBVM SU PERN U M

Hymne des Laudes du S. S.

Sans se détacher de son Père, 
Le Verbe divin, ici-bas, 
Accourt poursuivre sa carrière 
Et voit l’heure de son trépas.

Avant qu’à la foule ennemie 
Un disciple ne l’eût livré, 
Pour ôtée un aliment de vie 
A ses frères il s’est donné.

Ce fut si is une double essence
Qu’il ' t sa Chair et son Sang, 
Pou ic, d’une double substance, 
L’homme vécût en le mangeant.

En naissant, il se fait mon frère. 
A la Cène, mon aliment.
Par son trépas, il me libèr..
Il est ma couronne en régin..it.

O victime libératrice,
Tu m’entrouvres le port divin, 
L’enfer me poursuit dans la lice, 
Apporte-moi force et soutien.

Gloire à la Trinité bénie,
Oui, gloire et louange à jamais : 
Oh ! puisse-t-elle,en la patrie, 
Me donner l’éternelle paix !

Un grand ministre mourut subitement en 1691, n’ayant oue le
Sirie roH’’1" : “Vue nW* fait P°ur Dieu tontine'' jSÜ!


